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Article abstract
Le dix-neuvième siècle est le siècle du libéralisme. Sous sa forme laïciste, le
libéralisme dérive directement de la Révolution française qui a d'abord
reconnu la non-confessionnalité de l'État, puis laïcisé les services publics et,
enfin, proclamé la séparation de l'État et des Églises. En dépit de l'opposition
acharnée de l'Église catholique, ces mouvements allaient se répercuter, à des
dates et à des degrés différents suivant les pays, dans les nations qui, jusque-là,
avaient vécu en un climat de chrétienté. C'est ce que André Latreille exprime
par ces lignes d'une rare densité : « Il y a eu, écrit l'éminent historien, entre
1789 et 1799, une nation, la France, où ils ont en quelque sorte explosé tous à la
fois, de sorte qu'en l'espace de cinq ou six années seulement on a passé à un
régime de totale laïcisation. (...) À ces trois mouvements (...), l'Église s'est
opposée avec une persévérance, avec une sorte d'intransigeance passionnée,
dès 1789 et pendant tout le XIXe siècle, — le moment le plus dramatique du
conflit avec les sociétés « modernes » se situant sous le pontificat de Pie IX,
entre 1850 et 1880. » Cette lutte qui dressa l'Église contre les libéraux
européens et sud-américains ne fut pas moins violente au Canada français.
C'est une histoire qui reste à écrire. Pour l'instant, je m'en tiendrai aux années
qui vont de 1848 à 1862, étape cardinale durant laquelle ultramontains et
libéraux définissent leurs positions et engagent un combat à outrance dont les
péripéties se succéderont à un rythme passionné tout le reste du siècle.
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